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categorie) ä echanger ä la caisse contre sa valeur. II ne sera point exige de minimum

de touches.
Des coupes seront ä la disposition des gagnants qui prefereront retirer leur

prime sous celte forme.
Le comite compte inslaller 50 cibles, dont 30 seront elablies en dehors du

stand, afin que le tireur puisse choisir sa poslure de predilection (couche, age-
nouille, debout).

Le budgel presume de la föte se repartit comme suit:
Recettes. Depenses.

Produit des tournanles 9,000 1 Installations de 20 cibles avec

Douilles el plomb. 4,000 I

„
telegraphe 4,000

Localion d'echoppes 1,000 Cibars pour 50 cibles. 4,500
Restaurant 3,000

'

Employes de bureau 500
Entretien des employös 1,000
Decoration 1,000
Musique 1,500
Frais d'impression et de

bureau 1,000
Reparations ct installations

dans la canline. 2,000
Döpenses diverses. 1,500

Fr. 17,000 Fr. 17,000

La Sociele esl proprietaire d'une helle canline permanente pouvant contenir
2000 personnes; eile sc porle caulion d'une somme de 10,000 fr. prise sur sa

foriune parliculiere pour faire face aux depenses prevues et rendra un comple
detaille el public de ses döpenses.

Les dons rerjus jusqu'ä cc jour montent ä iO mille francs environ, dont:
1000 fr. du Conseil federal.
2000 » du Conseil d'Elat zurichois.
3000 » de la municipalite de Winlerthour.

500 » de la Ce du Nord-Est.

BIBLIOGRAPHIE.
Geschichte des Bombardements von Schlettstadt und Neu-Breisach im Jahre

1870, von Paul Wollf, Hauptmann im Ingenieur Corps. Berlin 1874, Schneideret
Ce (Goldschmidt und Wilhelmi); 1 broch. in-8". Prix : 1 Thaler 18 Sgr.

L'histoire du bombardement de Schletlstadt et de Neuf-Btissach fait partie de la

meme grande collection des sieges de la guerre franco-allemande que l'histoire
bien connue du siege de Strasbourg par le capilaine Wagner, collection qui
comprendra aussi, dans sa premiere serie, le siege de Paris.

Le travail du capitaine Wolff, comme celui du capilaine Wagner, est ölabore

sur les sources officielles. par ordre de l'inspection generale du genie el des

forleresses. C'est dire qu'il est d'une grande exaclilude en lout ce qui concerne les

Operations allemandes. II faut ajouter que l'auteur a fait aussi de consciencieux
eflorts pour se renseigner sur la parlie adverse, et qu'il est arrive ä en avoir une
connaissance süffisante pour developper les Iraits principaux de la defense cn meme
lemps que lous les delails de Taltaque.

L'ouvrage comprend beaucoup de fails et de donnees positives sur les deux siöges

susdits et sur les Operations de la Haule-Alsace, le tout en 95 pages seulement,

y compris de precieuses pieces annexes. II renferme quatre chapitres. Le
premier est une introduetion generale qui donne les premieres Operations de la
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4e division de reserve, general Schmeling, jusqu'ä son entree en campagne
devant l'ennemi, sur le Haut-Rhin, soit jusqu'au 6 octobre 1870. Le second chapitre

fait assister le lecteur ä l'investissement des deux peliles places en question,
centres vigoureux de resislance frangaise dans la Haute-Alsace. Le troisieme
chapilre est consacre au siege proprement dit de Schlettstadt, du 18 au 25 octobre, et
ie quatriöme chapilre au siege, ou plulöt au bombardement de Neuf-Brissach et
du Fort-Mortier, du 26 octobre au 12 novembre. On sait que ces deux places fini-
rent par succomber, en procurant aux vainqueurs plus de six mille prisonniers,
230 canons, 12 mille fusils, beaucoup de munitions et de magasins de toute sorte.

Les diverses pöripeties des Operations sont racontees par le capitaine Wolffavec
une grande nettele, dans un style precis, clair, sans recherche, comme il convient
ä un ouvrage de ce genre.

Dix pieces annexes completent avantageusemenl le texte. Elles comprennent
entr'autres les ordres de bataille de la 4e division de röserve et de ses divers
dötachements ainsi que des corps techniques, les tabelles des batleries conslruites
et les ordres pour le trace de la premiöre parallele devant chaque place, les
etats de dislocation des troupes de siöge.

Six cartes el plans accompagnent la brochure; une jolie carte generale de la
Haute-Alsace au 600 millieme, un plan de Schlellsladt au 15 millieme avec deux
profils de bastions au SOO', un dit de Neuf-Brissach au 20 millieme avec profil au
250", trois planches de traeös el profils de batteries de siöge au 250e.

Nous recommandons particulierement ces derniöres planches ä nos officiers et
societes des armes speciales.

L'historique du siege de Paris, par deux capila'uies-ingönieurs, paraitra sous peu,
dit-on, chez les meines öditeurs. Nous en entretiendrons aussi nos lecteurs.

Geschichte der Belagerung von Strassburg im Jahre 1810, von R Wagner,
Hauptmann im Ingenieur-Corps. Zweiter Theil. Berlin, 1874. Schneider et C«,
(Goldschmidt et Wilhelmi); 1 broch. in-811 avec cartes. Prix : 2 Thaler 16.

Cette publication importante, faite d'apres les sources officielles par ordre de

l'inspection generale du corps du genie et des forteresses, est döjä connuede nos lecteurs
par sa premiere partie, dont nous avons parle dans nolre N° 10 de 1874. Alors
nous disions que l'ouvrage du capitaine Wagner serait l'historique le plus complet
du siöge de Strasbourg, et celte opinion, qui a öte aussi celle de la plupart des

organes de la presse europöenne, se trouve pleinement confirmee par la seconde

partie, que nous annoncons aujourd'hui. Les riches maleriaux utilisös par l'auteur,
sa bonne möthode de narration, son style clair fönt de ses röcits une lecture facile
et attachante en möme temps que fort inslruclive.

La brochure que nous avons sous les yeux comprend les sections (Abschnitt)
III, IV et V, soit les chapitres 7-18 inclusivement, plus 20 pieces annexes el
deux plans. Elle fail assister le lecteur d'abord ä l'investissement de la place au
11 aoüt, puis aux pröparatils de Tattaque formelle, enfin au grand bombardement
des 23-27 aoüt. La troisieme et derniere partie, qui doit paraitre prochainement,
donnera les delails de Tattaque et de la capitulation.

Les annexes de la deuxieme partie renferment diverses piöces fort interessantes.
Non-seulemeni la repartition des forces allemandes y est donnee in-extenso avec
Tindicalion minulieuse de toutes les batteries de siöge, mais on y trouve la

correspondance encore inedite öchangee entre les gönöraux Werder et Uhrieh ä

l'occasion du bombardement, correspondance curieuse ä beaucoup d'egards et qu i

montre les deux celebres generaux animes du meme respect rigide du devoir militaire

qu'ils cherchent ä allier autant que possible avec les droits de l'humanite.
Quant au point de vue de l'auteur, il est essentiellement technique et ses

appreciations sont en gönöral aussi impartiales qu'elles peuvent Tetre de la part d'un
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belligöranT. Ca et lä M. le capitaine Wagner ne craint meme pas de hasarder
quelques critiques, entr'autres au chapilre 12, sur diverses lacunes assez graves
dans les preparatifs de la guerre des siöges.

Cette seconde partie est enrichie de deux grands plans au 10 millieme, ä trois
couleurs, donnant Tun l'atlaque dela ville, l'autre Tattaque de la citadelle.

Nous ne pouvons, en lerminant, que röilörer ä l'auteur et aux öditeurs nos vifs
compliments pour celte belle publication.

1. Etude sur l'effet utile du tir. Broch. in-8». Paris 1873, librairie administrative.
2. Sur la probabilite du tir des bouches ä feu et la methode des moindres carres.

Un vol. in-8». Paris 1875. Tanera. prix 4 fr. 50.
Par E. Jouffret, capitaine d'artillerie, professeur ä l'ecole d'application de l'ariil¬

lerie et du genie, ä Fontainebleau.
M. le capitaine Jouffret s'est propose d'explorer la nature des öcarls ou erreurs

de tir et d'en rechercher la loi de continuite, en ramenant celle-ci ä la determination

du coefficient de probabilite de Terreur totale, teile qu'elle a ötö concne par
Ia thöorie pure; se basant en cela sur ce principe döfini par Laplace dans sa theorie

analytique des probabilites:
« La vraie marche des sciences d'observalion consiste ä remonier par la voie

» de Tinduction des phönomenes aux lois, des lois aux forces; on redescend en-
» suite de ces forces ä Texplication complete des phönomenes jusque dans leurs
» moindres details. »

Les ecarts de lir appartiennent ä deux calegories distincles qu'il importe de
caraclöriser : les ecarts constants ou reguliers, allörant toujours dans le möme
sens le resultat, et les ecarts fortuits. Ces derniers sont les seuls dont on doive

supposer affectes les rösultals ä soumettre au calcul; une fois donc les erreurs
constantes eliminees et corrigees, les observations ne seront plus entachees que
des erreurs ienant ä i'imperfeciion oü nous sommes de reproduire nos Operations
dans des circonstances malbömatiquemenl identiques. Ces erreurs nous sonl
inconnues et il n'esl pas possible de les supprimer; loulefois, et bien que par leur
nature capricieuse elles semblent ne donner aucune prise au calcul, la somme des

causes qui concourent ä produire Terreur totale, forme en röalitö une sörie soumise

ä la loi de conlinuite; ct la theorie des erreurs permet de dölerminer la
probabilite que Terreur dont se Irouve entachöe l'une quelconque des observations
soit inferieure ä une valeur donnee.

Ces deux publications forment ä proprement parier deux parties d'un meme

ouvrage sur la probabilite du tir. La premiere partie, de beaucoup la moins volu-
mineuse des deux, a öte editöe apres avoir paru dans la Revue maritime et colo-
niale ; eile peul etre envisagöe comme une inlroductiou naturelle ä la seconde

parlie, celle-ci reprenant quelques-unes des donnöes scientiliques touchees dans
l'introduction et les döveloppant ä l'aide de Tanalyse.

Dans la premiere partie l'auteur s'esl tenu ä des considerations ölömentaires sur
le calcul des probabilites; il a eu essentiellement en vue un but pralique, celui de

determiner l'effet pratique, soit l'efficacite, du lir de l'infanlerie et de l'artillerie
en fonction de la puissance vive conservee par le projectile au but, la probabilite
d'atteindre et la rapidite du tir— l'effet utile elant döfini par le nombre de balles
mises dans le bul par cent hommes en une minute. — II appuie ses considerations
sur quelques donnees statistiques permettant d'ötablir ä posteriori une comparaison

entre les effets respectifs des instruments de destruction employes par les
differentes armees.

La seconde partie est un travail de longue haieine et constitue dans la matiere
un ouvrage essentiellement scientifique. La theorie des probabilites, teile qu'elle a

creee par Laplace, Legendre et Gauss, est developpöe de main de maitre par le

savant professeur de Fontainebleau, et appliquee aux questions de tir d'une facon
eminemment feconde.



- 143 —

Ce volume sera appröcie de ceux qu'intöressent les sciences d'observation ; ils y
trouveront, exposees avec autoritö, quelques questions speciales, telles que: la
probabilite mathematique, la thöorie des erreurs, des valeurs moyennes el probables,

la melhode des moindres carrös, le problöme gönerai de l'interpolation avec
son application ä quelques cas particuliers tirös principalement de la meteorologie.

Nous ne dirons pas que cetle lecture ne soit parfois quelque peu ardue; cepen-
Tauleur s'esl applique, dans l'exposition des questions les plus abstraites ä scinder
ses calculs afin de inieux se meltre ä la porlee des personnes qui, sans se livrer ä

une elude d'analyse superieure, dösirent trouver neanmoins sous Ia main les delails
praliques les plus importants ä connaitre.

NOUVELLES ET CHRONIQUE.
Bäle. — Jeudi passe, M. le colonel fedöral Wieland, dans une interessante

conförence donnee ä Bäle sur la partieipation des quatre regiments suisses ä la
campagne de Russie sous Napolöon ler, en 1812, a rappele les faits suivants :

Avant 1812, les quatre regiments suisses, qui se trouvaient au service de la
France, formaient un effectif de 14,000 hommes. Lorque Napolöon eut döcidö de
soumettre aussi la Russie ä son infiuence il voulüt utiliser les Suisses pour celte
guerre, parce qu'il appreciait leur qualite de bons marcheurs ; ils ötaient dispersös
ä Naples, en Espagne et dans le midi de la France.

Les quatre rögiments se conceulrörent en France, puis, passant par Strasbourg,
la province de Brandebourg, Ia Prusse, ils arriverent ä Stettin.

En 1812, ils firent partie du corps d'Oudinot qui les tint en röserve sur la route
de St-Pötersbourg. Pres de la Duna,les Francais rencontrerent les Russes ; repous-
ses d'abord, ils furent soutenus par les Suisses, qui les sauverent d'un öchec plus
complet.

Lorsque Napolöon decida la retraite, l'armöe francaise se vit entouröe de trois
cötös par les Russes, ce fut gräce ä leur lenteur et ä la bravoure des Suisses que
Napolöon et son armöe röussirent ä passer le fleuve

A la fin de cette campagne, il ne restait des 10,000 Suisses que 300 survivants,
qui furent laisses dans les garnisons des villes rhönanes.

Geneve. — Le 11 fövrier avait lieu la derniöre seance du cours de M. le major
födöral S. Coutau ä la Sociötö militaire; eile röunissait un grand nombre d'officiers
desireux de tömoigner par leur presence non-seulement l'interet qu'ils attachaient
au sujet traitö, mais aussi leur reconnaissance ä M. le major Coutau du zöle qu'il
met ä les faire profiter de son talent.

L'art de Commander les troupes pendant le combat, d'aprös Verdy du Vernois

3ui prend pour type une division prussienne au combat de Trautenau, ötait le sujet
u cours. Le major Coutau, pour le rendre plus utile ä ses auditeurs, a substituö

une division födörale ä la division prussienne et a du en consöquence refaire tous
les ordres, toutes les dispositions necessitees par la mise en marche et la conduite
pendant le combat d'une division, sans omettre les plus petits details.

Les Operations ont ötö suivies heure par heure sur une tres bonne carte faite par
M. Coutau ä une echelle assez grande pour pouvoir marquer les plus petites
subdivisions tactiques; on peut se figurer aisement ce qu'un semblable travail demandait

de temps et de connaissances pratiques.
La sociötö militaire a tenu ä en remercier spöcialement M. le major Coutau, et

son president, M. le major Diodati, a termine la söance en lui exprimant la gratitude
de tous, et en faisant des vceux pour la continuation de ses excellentes instructions.

(Journal de Gen&ve.J

PUBLICATION
(Feuille federale du 13 fevrier.)

Tous les ötudiants en medecine, aptes au service, doivent assister, ä l'avenir, ä

une öcole de recrues d'infanterie Les jeunes mödecins patentes, mais non encore
brevetös, sont soumis ä la möme Obligation. — Dans le but de faciliter ces derniers,
il y aura, exceptionnellement pour eux, cette annöe, ä Bäle, une öcole militaire
preparatoire de 14 jours de duree. Jour d'entree : 7 mars prochain. Cette öcole leur
sera comptöe pour la duröe entiere d'une öcole de recrues d'infanterie.

Tous les medecins suisses qui se trouveraient dans le cas ci-dessus doivent s'an-
noncer sans retard au soussigne, pour ötre admis ä celte öcole pröparatoire.

Le medecin en chef de l'armöe föderale, Schnvder.


	Bibliographie

